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2 juillet 2017 : 13ème dimanche du Temps Ordinaire 

Alléluia. Alléluia. 
Descendance choisie, sacerdoce royal, nation sainte,
annoncez les merveilles de Celui qui vous a appelés

des ténèbres à son admirable lumière  
Alléluia.

 Lectures de la messe

Première lecture 
Lecture du deuxième livre des Rois (4, 8-11. 14-16a)

Un jour, le prophète Élisée passait à Sunam ; une femme riche de ce pays insista 
pour qu’il vienne manger chez elle. Depuis, chaque
fois qu’il passait par là, il allait manger chez elle. Elle
dit à son mari : « Écoute, je sais que celui qui s’arrête
toujours chez nous est un saint homme de Dieu.
Faisons-lui une petite chambre sur la terrasse ; nous y
mettrons un lit, une table, un siège et une lampe, et
quand il viendra chez nous, il pourra s’y retirer. » Le
jour où il revint, il se retira dans cette chambre pour y
coucher. Puis il dit à son serviteur : « Que peut-on
faire pour cette femme ? » Le serviteur répondit : «
Hélas, elle n’a pas de fils, et son mari est âgé. » Élisée
lui dit : « Appelle-la. » Le serviteur l’appela et elle se
présenta à la porte. Élisée lui dit : « À cette même
époque, au temps fixé pour la naissance, tu tiendras un fils dans tes bras. » – Parole du 
Seigneur.

Psaume (Ps 88 (89), 2-3, 16-17, 18-19)

L’amour du Seigneur, sans fin je le chante ; ta fidélité, je l’annonce d’âge en âge. Je le dis
: C’est un amour bâti pour toujours ; ta fidélité est plus stable que les cieux. Heureux le 
peuple qui connaît l’ovation ! Seigneur, il marche à la lumière de ta face ; tout le jour, à ton 
nom il danse de joie, fier de ton juste pouvoir. Tu es sa force éclatante ; ta grâce accroît notre 
vigueur. Oui, notre roi est au Seigneur ; notre bouclier, au Dieu saint d’Israël.
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Deuxième lecture 
Lecture de la lettre de saint Paul apôtre aux Romains (6, 3-4. 8-11)

Frères, ne le savez-vous pas ? Nous tous qui par le baptême avons été unis au 
Christ Jésus, c’est à sa mort que nous avons été unis par le baptême. Si donc, par le 
baptême qui nous unit à sa mort, nous avons été mis au tombeau avec lui, c’est pour 
que nous menions une vie nouvelle, nous aussi, comme le Christ qui, par la toute-
puissance du Père, est ressuscité d’entre les morts. Et si nous sommes passés par la 
mort avec le Christ, nous croyons que nous vivrons aussi avec lui. Nous le savons en 
effet : ressuscité d’entre les morts, le Christ ne meurt plus ; la mort n’a plus de pouvoir 
sur lui. Car lui qui est mort, c'est au péché qu'il est mort une fois pour toutes ; lui qui est
vivant, c'est pour Dieu qu'il est vivant. De même, vous aussi, pensez que vous êtes 
morts au péché, mais vivants pour Dieu en Jésus Christ. – Parole du Seigneur.

Évangile 
Évangile de Jésus Christ selon saint Matthieu (10, 37-42)

En ce temps-là, Jésus disait à ses Apôtres : « Celui qui aime son père ou sa 
mère plus que moi n’est pas digne de moi ;
celui qui aime son fils ou sa fille plus que
moi n’est pas digne de moi ; celui qui ne
prend pas sa croix et ne me suit pas n’est
pas digne de moi. Qui a trouvé sa vie la
perdra ; qui a perdu sa vie à cause de moi
la gardera. Qui vous accueille m’accueille ;
et qui m’accueille accueille Celui qui m’a
envoyé. Qui accueille un prophète en sa
qualité de prophète recevra une
récompense de prophète ; qui accueille un
homme juste en sa qualité de juste recevra
une récompense de juste. Et celui qui
donnera à boire, même un simple verre
d’eau fraîche, à l’un de ces petits en sa qualité de disciple, amen, je vous le dis : non, 
il ne perdra pas sa récompense. » – Acclamons la Parole de Dieu.



VIVANTS POUR DIEU EN JÉSUS CHRIST

L'évangile de Matthieu est structuré par cinq discours de Jésus. Le premier et le 
plus connu est le sermon sur la montagne (Mt 5 - 7). Le deuxième est le discours de 
mission (Mt 10) dont un extrait a été lu dimanche dernier. Aujourd'hui est proclamée la 
dernière partie de ce discours adressé par Jésus aux disciples qui vont partir en mission 
(évangile). Même si elles ont une portée plus large, les exigences qui y sont formulées 
par le Christ concernent d'abord les
missionnaires envoyés loin de chez eux. 

S'ils aiment leur père ou leur mère
plus que le Christ, ils ne partiront pas.
S'ils veulent une vie facile, sans croix
d'aucune sorte, ils ne suivront pas Jésus
sur la route, qui sera jalonnée
d'embûches. Ils doivent être prêts à
perdre leur vie à cause du Christ. Quant
aux personnes qui auront la joie de les
accueillir, elles doivent savoir qu'en eux
elles accueillent le Christ lui-même.
Ceux qui parlent au nom du Christ sont
de nouveaux prophètes, qui devraient
être aussi bien accueillis qu’Élisée par la
femme de Sunam (première lecture). Le
moindre geste d'hospitalité à leur égard
aura une valeur décuplée, ne serait-ce
qu'un verre d'eau.

Sans que tous soient des
missionnaires engagés en permanence, les chrétiens ont le devoir de témoigner du 
Christ partout où ils sont: Vatican 11 l'a rappelé et le pape François le rappelle sans 
cesse. Cela signifie qu'ils doivent faire des choix et avoir des priorités afin de pouvoir 
témoigner du Christ, quelle que soit leur situation familiale ou professionnelle. Car cette
exigence radicale est liée à leur condition de baptisés. 

Or, comme l'explique Paul aux Corinthiens (deuxième lecture), le baptême nous
unit au mystère pascal du Christ, à sa mort et à sa résurrection : le rite de l'immersion le
montre à merveille. Être unis à sa mort implique des renoncements, proportionnés à la
condition de chacun, mais réels. Être uni à sa résurrection donne de participer à sa vie
nouvelle, immortelle, source intarissable de la joie que donne la proximité avec Dieu.
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